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Aucun document que nous connaissions ne donne la date 
exacte de la première messe ; elle fut dite à la rivière des 
Prairies, avant le 25 juin, voilà tout ce qui est certain d’après 
les documents. Mais nous avons établi précédemment que 
le Père Le Caron avait dû arriver à la rivière des Prairies seu­
lement et tard dans la journée du 23 juin ; dès lors, et c’est 
l’opinion suivie en général par ceux qui ont rappelé cet évé­
nement, la première messe dite dans la colonie française, 
au Canada, fut célébrée le 24 juin 1615.

Date remarquable que celle-là. De nos jours, c’est la date 
de la fête nationale des Canadiens-Français, que les Récol­
lets ont ainsi inauguré par l’acte le plus sublime de notre 
sainte religion. Il y a dans ce fait, une coïncidence qu’on pour­
rait appeler providentielle et qui mérite d’être signalée.

Fr. Odoric-M. Jouve, o. f. m.

1915
Vision ou Rêve

n matin radieux pénétrait de lumineuse fraî­
cheur la prairie encadrée de grands arbres, le 
fleuve rapide, l’horizon merveilleux. Tout avait 
été exactement prévu, et pas une hésitation, 
pas une fausse manœuvre ne détourna un ins­

tant l’attention religieuse de la foule compacte, massée au­
tour de la scène grandiose.

A l’heure dite, la chaloupe qui portait Champlain, les Ré­
collets, les marins et les traiteurs apparut sur le fleuve, ga-


